
ISAAK, KOSSY....

Ils sont ce qu'on appelle des NEM, drôle de nom pour des humains! Ces témoignages nous sont
transmis par le Point d' Appui (service d'aide des Eglises à Lausanne)

Kossy  - 17 ans. On ne lui croit pas son âge, malgré les
certificats et l'acte de naissance. Il est en première année au
gymnase à Vevey. Il devra tout lâcher, et pourtant, il ne peut
pas rentrer chez lui, de peur de se faire mettre en prison.
Car le président du Togo n'aime pas que ses sujets fuient le
pays. Son avenir est barré, plus de maturité, plus d'études.
Que reste-t-il? La délinquance, le trafic de drogue?

Comment est-ce possible?

Isaak  - couturier. Il vient régulièrement au groupe de couture du Point d'Appui. Un homme sérieux,
fier et compétent en tant que couturier. Dès le mois de mai il sera également dans la rue. Lui non plus
ne peut pas rentrer chez lui. "En tout cas, je tâcherai de garder ma machine à coudre, nous dit-il, car
j'ai beaucoup travaillé pour pouvoir l'acheter". Cet homme, en apparence sûr de lui, est devenu en un
jour un homme abattu. Que deviendra-t-il? Où ira-t-il? Quel sera son avenir? Le Congo va de plus en
plus mal…

Asfaha  - jeune érythréenne et son fils de deux ans. Elle sera dans la rue à partir du mois de juillet.
Son mari l'a lâchée, il était américain. Son petit est aussi américain... Nous essayons un
regroupement familial avec le Canada, mais rien n'est moins sûr, nous disait sa soeur à Toronto, car
la législation a aussi changé. Elle ne peut pas rentrer, car elle serait punie avec du service militaire et
de toute façon, rentrer avec un enfant américain, cela voudrait dire payer chaque année un visa pour
lui... et la famille n'en a pas les moyens. De multiples démarches sont en route pour elle, mais
l'assistante sociale n'a pas beaucoup d'espoir. Vouée à la mendicité, car Asfaha ne parle pas encore
le français...

Cetin  - kurde de Turquie. Tous ses frères et soeurs ont asile soit en Suisse, soit en Europe. L'Office
fédéral des réfugiés ne croit pas ses témoignages. Pourtant, il ne peut pas rentrer chez lui! Nous
l'avons aidé pour faire une école de français, il a ensuite réussi l'école de français moderne à l'UNIL
de Lausanne et a commencé les études en sciences politiques. Tout cela il devra arrêter, car sans
permis, pas d'études, pas de travail, pas d'avenir...

Sam et les autres (des NEMS)

Un NEM c'est...
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